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INFORMATION
 ● This insert contains the reading passages.
 ● You may annotate this insert and use the blank spaces for planning. Do not write your answers on the 

insert.

RENSEIGNEMENTS
 ● Cette feuille annexe contient les textes à lire.
 ● Vous pouvez annoter cette feuille annexe et utiliser les espaces vides pour faire un plan. N’écrivez pas 

vos réponses sur la feuille annexe.
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Section 1

Lisez le Texte 1 et répondez aux Questions 1, 2 et 3 sur la feuille d’examen.

Texte 1

Les Français rêvent de vivre à la campagne

Selon un article paru récemment, l’idéal de près d’un Français sur deux serait de fuir la 
vie urbaine pour profiter d’un cadre et d’une qualité de vie plus agréables à la campagne. 
Pour la plupart des familles, la peur de ne pas trouver d’opportunité professionnelle à la 
campagne mène finalement à l’abandon de leur rêve. Mais depuis 20 ans cette migration 
concerne chaque année quelque 100 000 citadins français qui, les cartons faits et la clef de 
l’appartement rendue au propriétaire, tournent définitivement le dos aux villes françaises.

Quelles sont les attentes de ces « nouveaux‑ruraux » qui les poussent à quitter la ville ? Pour 
Sylvie, jeune Parisienne, il fallait absolument échapper au stress urbain de sa vie dans son 
appartement de 27m2 dont la location mensuelle coûtait une fortune. « Le manque d’air frais 
me suffoquait. J’ai été prête à fuir la jungle de béton hostile où les gens se croisent la tête 
basse dans la rue ou dans l’escalier. Un sentiment d’insécurité m’accompagnait lorsque je 
descendais dans les rues bondées de mon quartier, où les stationnements étaient tellement 
rares que je devais prévoir un petit budget pour régler les contraventions. »

Loïc et sa femme, jeune couple lyonnais, expliquent : « Nous en avons marre de la vie à 
Lyon. Échanger notre appartement dans la banlieue contre une maison même modeste 
avec un petit potager permettant la cultivation de nos propres légumes ou l’élevage de 
poules, ce serait l’idéal. Nous pourrions permettre à nos enfants de jouer dehors, sans être 
sous notre surveillance permanente. »

Une fois arrivé à la retraite, Gilbert a déménagé avec sa femme pour s’installer dans un 
petit village rural. « Au début, nous ne connaissions personne, mais nous nous sommes 
sentis très vite chez nous. La campagne est un environnement qui offre de nombreuses 
possibilités d’intégration. Dans les rues du village, le bonjour obligatoire est régulièrement 
suivi d’une petite discussion cordiale. Je craignais l’ennui du désœuvrement imposé par 
un rythme de vie ralenti. J’avoue qu’au début je trouvais pénibles les attentes d’une bonne 
dizaine de minutes dans la boulangerie, le temps que la dame devant raconte sa vie à la 
boulangère. Mais on finit vite par s’adapter à ce nouveau rapport avec le temps – et avec 
les autres. »

5

10

15

20

25



3

9716/22/INSERT/O/N/22© UCLES 2022

Section 2

Maintenant lisez le Texte 2 et répondez aux Questions 4 et 5 sur la feuille d’examen.

Texte 2

Quand le rêve perd son charme

Entre rêve et réalité, il y a parfois un fossé, car si l’idée de vivre près de la nature est 
séduisante, elle n’exclut pas les désagréments. Parmi les « nouveaux‑ruraux », il y a ceux 
qui subissent vite l’amère déception de découvrir qu’ils ne sont tout simplement pas faits 
pour vivre à la campagne. Delphine, ancienne institutrice parisienne, explique : « Quand 
je suis arrivée il y a deux ans, cela ne ressemblait pas du tout à ce que j’avais imaginé. Le 
calme que je cherchais est bien là, presque trop, et la solitude me pèse, au point d’envisager 
un retour imminent à la capitale. »

« Ce que je n’avais pas très bien compris », poursuit‑elle, « c’est l’importance des distances 
dans le quotidien à la campagne. Être à 15 km du premier village, sans commerces ni 
services sur place, me fait passer beaucoup de temps au volant. Et en hiver un congélateur 
bien rempli de provisions s’impose en cas d’isolement. »

Pour les jeunes, c’est souvent pareil : des heures perdues en trajets interminables dans le 
bus scolaire. Fatima, 16 ans, se plaint : « Nous voilà bien plantés en pleine campagne, loin 
de toutes les distractions possibles. Les coupures de courant et les pertes de connexion 
Internet fréquentes n’arrangent pas les choses non plus. »

Richard, originaire de Lille, conseille : « Pour ceux qui envisagent de s’installer ailleurs, 
le choix de région basé sur le degré d’ensoleillement comme seul critère risque de mener 
au désenchantement. Des visites à différentes périodes de l’année avant de vous décider 
diminuent la possibilité de vous laisser tromper. »

Malheureusement, les disputes sont devenues fréquentes entre les villageois de longue 
date et les nouveaux arrivants. Christian, agriculteur, explique : « Certains résidents ont 
même été attaqués en justice devant le tribunal par leurs nouveaux voisins qui qualifient 
de « nuisances » le chant de leur coq à l’aube ou les odeurs émanant de leur étable. Aussi 
ridicule que cela puisse paraître, le gouvernement a même dû voter une loi en 2020 pour 
la protection du statut de ces « nuisances » comme parties intégrantes de la vie rurale. 
Ce qui est insupportable c’est l’arrogance de ces personnes qui ne sont pas originaires de 
nos villages mais qui veulent l’imposition de leur propre conception en rose au détriment 
de la vraie vie rurale. Moi, quand je vais en ville, je ne demande pas qu’on enlève les feux 
rouges… »
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